
III - CARACTERISATION BOTANIQUE ET ECOPHYSIOLOGIE VEGETALE 
A - Caractérisation botanique des haies et des talus 

Etude phytoécologique préliminaire des 
talus de Bret agne 

F rançoise ROZÉ ( 1 )  

I NT RODUCTION 

Dans le cadre des travaux concernant l 'action 
concertée «Bocage de l 'Ouest», il était nécessaire de défi­
n i r  les types de talus en B retagne, afin de tenir compte 
de leur grande d iversité et de resituer les études effec­
tuées par différents chercheurs. 

En F rance des études ont été menées sous d iffé­
rents aspects. En ce qu i concerne le phytosociologie, le 
principal travai l  est celu i  de Annick DELEL IS  - DU­
SO LLI E R  ( 1 973) ; l 'auteur définit des associations 
végétales de haies et de fourrés préforestiers dont 
certaines se retrouvent sur les talus. 

Sur le p lan structura l plusieurs descriptions ont 
été faites ; el les sont résumées par LUCAS ( 1 965) qu i 
d istingue des talus murs, des talus haies, des talus bois et 
des talus landes. D 'autres auteurs (QU I TTET, 1976) ne 
tiennent compte que de la physionom ie de la végétation 
et identifient des haies simples à pelouse, arbustes ou 
arbres et des haies composites où les différentes strates 
de végétation sont en mélange . 

En Grande-Bretagne POLLA R D  ( 1 973) a distin-
gué suivant leur mode de création : 

- des haies p lantées avec une seu le espèce ; 
- des haies mixtes avec d ifférents mélanges ; 
- des haies qu i proviennent de l 'aménagement de 

bu issons ; 
- des haies formées par l 'aménagement de lam­

beaux forestiers. 

Pourtant,en ce qui concerne la Bretagne, pays de 
bocage, on a très peu de connaissances, en particu l ier sur 
les caractéristiques écologiques. 

L'objectif de notre travai l  était de définir des 
types de talus en appliquant les principes phytosociolo­
giques de B RAUN-B LANQUET et en les complétant par 
des données structurales et écologiques. En util isant des 
méthodes mathématiques, nous avons pu étab l i r  un  
tableau phytosociologique des différentes unités ; nous 
avons pu également voir les relations avec les caractères 
structuraux et les formes d 'évolution possibles. 

1 - M ÉTHODOLOG I E  

1 - Travai l  de terra in 

En  raison de la  particularité du mi l ieu �tudié, 
notre premier travai l  fut d'établ ir  une fiche de relevés 
adaptée où interviennent les d ifférents critères qu i 
peuvent agir sur la végétation : hum idité, topographie, 
orientation, d istance du talus le plus proche, traitement 
des arbres, contacts avec les formations végétales voi­
sines . . .  

Nous  nous sommes l im ités à des relevés très 
étroits de 50 mètres de long portant sur une seu le  face 
du ta lus du sommet à la base. Les observations ont été 
effectuées en différents points du Massif Armoricain 
local i sés su ivant un p lan d'échanti l lonnage stratifié 
(GOD RON,  1 97 1 )  prenant en compte essentiel lement 
des données c l imatiques et géographiques. 

( 1 )  Université de Rennes, Laboratoire d'Ëcologie végétale, B.P.  25 A 35031 RENNES Cedex. 
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2 - Méthodes de traitement des données 

Les méthodes d'étude de la végétation que nous 
appl iquons sont fondées sur un relevé de la  compositiGn 
floristique totale suivant les principes de BRAUN­
B LANQUET et  des Sigmatistes. La  principale d ifficu lté 
pour l 'uti l i sation de ces méthodes est due à l 'hétérogé­
néité qui  existe sur un même versant de ta lus. 

Un premier classement nous a permis d'isoler 
d 'une part un lot de relevés caractérisés par des espèces 
de lande et d'autre part un groupe de relevés beaucoup 
plus hétérogène. Pour tenter de les séparer nous avons 
uti l isé l 'analyse des correspondances (BENZEC R I ,  1 973) 
Le programme employé est la version de TAB ET ( 1972) 
qu i  tient compte des coefficients d'abondance- domi­
nance. 

Nous  avons également ut i l i sé une méthode de 
h iérarch isation des données ou classification automa­
tique de L E RMAN ( 1 970) . E l l e  ne d issocie pas dé 
grandes unités ma is, par contre, e l le  est uti le pou r vérifier 
les aff in ités entre certains relevés. 

3 - Mode d'expression des résultats 

Le traitement des données par l 'analyse montre : 

- d'une part, une répartition des relevés suivant 
leu rs affinités; ils se situent par rapport à des axes dont 
la valeur au départ est pu rement mathématique. Nous 
trava i l lons su r les quatre d iagrammes des axes 1 -2 ,  1 -3,  
1 -4, 2-3. 

- d'autre part, une répartition des espèces su ivant 
le même principe. Nous pouvons à partir des d iagrammes 
des espèces su ivant l es axes 1 -2,  1 -3, 2-3,  avoir la  corres­
pondance avec les relevés. 

En comparant les d ifférents d iagrames, ( 1 )  i l  
appara ît trois grands nuages de points.  Entre les nuages 
de relevés 1 et 1 1  apparaissent des relevés interméd iaires 
a lors que le groupe 1 1 1  est nettement isolé. 

Pour approfo_ndir l 'étude du groupe 1 1  les mé­
thodes de h iérarch isation des relevés nous ont perm is de 
d ist inguer les ensembles 1 1  rr , 1 1  6 , 1 1  Y qui se re­
trouvent sur le d iagramme d'analyse des correspondances 

A partir de l 'ord ination et du c lassement des rele­
vés, nous avons constru it des tableaux phytosociolo­
g iques de type classique ; puis, pour comparer les 
groupements et mieux fa ire appara ître, d'une part les 
espèces les plus fréquentes, et d'autre part les espèces 

caractér istiques des d ifférents ta lus, nous avons récapitu lé 
les résu ltats dans un tableau synthétique (tab l ) . 

Pour établ i r  les relations entre les unités définies 
et certa ines données éco logiques,on a fait appel au pro­
gramme précédent d'analyse des correspondances en y 
faisant entrer les données structurales et écologiques. 

L'état des d ifférentes variables apparaît a insi sur 
les d iagrammes par rapport aux mêmes axes que pour les 
relevés, ce qu i permet d'établ i r  des grad ients d'humid ité, 
de pente ... en reliant les différents états d'un même 
facteur. 

I l  - L ES Dl F FÉ R ENTS TYP ES D E  
TALUS 

L'observation globale du tableau synthétique 
montre que le nombre total d'espèces est important : 
272 ont été recensées. Un  certa in nombre de plantes 
sont fréquentes dans tous les groupements; ce sont : 
Rubus fruticosus, Teucrium scorodonia, Hedera helix, 
Dactylis glomerata, Pteridium aquilinum, Lonicera 
periclymenum et Ouercus peduncu/ata qui est souvent 
p lanté . La forte fréquence générale de Teucrium scoro­
donia, Lonicera periclymenum et Betonia officinalis 
montre qu' i l  existe une affin ité de l 'ensemble des relevés 
avec la classe phytosocio logique des Ouercetea Robori­
petrae (Br-B I et Tx 1 943). 

1 - Talus à tendance sylvatique 
(groupe 1 )  

Le groupe 1 est déf in i  par des espèces à forte 
fréquence : Digita/is purpurea, Fagus sylvatica et Polypo­
dium vu/gare, accompagnées de //ex aquifolium, Viola 
riviniana, Dryopteris fi/ix-mas, Endymion non scriptus, 
Castanea sativa, Oxyrrhynchium prae/ongum, Hypnum 
pl sp, Polytrichum formosum, Dicranum scoparium, 
Umbilicus rupestris. 

Les relevés prov iennent de différentes régions de 
Bretagne parm i l esquel les on peut c iter les Monts d'Arrée 
Paimpont, Régu iny et le Bassin du Scorff. 

D 'après le d iagramme d'analyse des correspon­
dances concernant les données écologiques, ce type de 
ta lus semble l ié à une hum id ité importante et à une 
exposition nord . Les hauteurs d'arbres importantes et 
le fort recouvrement des branches, a insi que les versants 
de talus à forte pente correspondent aussi à ces relevés. 

Cette végétation contient de nombreuses espèces 
sylvatiques : Anemone nemorosa, B/echnum spicant, 

(1 ) - L'auteur tient à la disposition de toutes les personnes intéressées par l 'emploi de l 'analyse factorielle dans les études phytosocio­
logiques, l 'ensemble des graphiques qui permettent d'i l lustrer sa démarche scientifique. 
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PHYTO!:COLOGIE DES TA LUS 

eTUDE PHYTOSOCIOLOGI QUE DES TALUS DE BRETAGNE 
TABLEAU SYNTHeTIQUE 

...... -
. ·. 

, : • :  

·:· 

Nombre de relevés 

Rubua fruticoeus 
1'eucriwn sco?V>donia 
r./Uerc1«1 µE!aunt:?Ulata 
Heikra Helix 
Dact]/Us glOniel"at� 
P"te?oi'"diUm aquitin·tmi 
Latriœnr'Pl!'Piiff'flmenum 
An tho.:r:an thwn àdoratwn 
I1.s:1: AquifoZium 
Viol.a Riviniana 
Hofous mol.lis 
Holcus lanatus 
Ag?'Ostis tenuis 
Pot.ypod:i141l vulga:re 
Fa.gus sy 1.vatica 
Digi ta Lis purpurea 
GaUum Aparine 
Prunus spinosa 
Evonymus europaeus 
Urtica diotca 
Sambucue nigra 
Veronica chamaedrya 
Gati.wn Mo Zlu.go 
Ste Ha:ria Hotostea 
Crataegua monogyna 
Rosa canina 
Sazoothannus scoparius 
C'Linopodiwn Vli.lgaroe 
Ch1'tsanthilmum Leuaanthemwn 
Rllne:z: Aeetosa 
T�ua cormiunia 
U..l� _'!qripe ati:is 
Vicia sativa 
Serofu1.arif;. nodosa 
Geraniun l'Obertianun 
Rubia peregl"ina 
Al"!ml maaula.tun 
Rusaua aculeatuo 
Iris PseudaaoI'UB 
V14:e europaeus 
Rhamus Frangul.a 
AgrOBtis se�a 
PoUntilla encta 
Erica cinerea 
Eriêa ai "Liarie 
Mqlinia aaerul.ea 
Saorsonera humilie 
B'Leohnun Spicant 
Cal%lolt"la vulgaris 
Po-Îyga'/.a serpyllifolia 
Ga?iU'n sc=ati le 
_U1.8z minor 
lhnbil.iaus rupe stl"is 
Castan61a aativa 
Achitlaa MiZ.l.sfo?iwn 
Ranwiaulus repens 
Rurre% Aaetose 1.1 a 
CantaW'Ba fli{lra 
,:'.?�podiWM maj US 
Lotus uUginosua 
Sa "Liz atroainerea 
Jaaione montœza 
HypeM.cum pulchrwri 

H ypmn cupresaiforme 
Plantago lanceOLata 
Betcnica offièin.al.ia 
Poa trivial.ia 
Corylua Aveitana 
��m�on non-scriptua 

O:&yrhynchiU'1! prae longum. 
Po lytrichi.m fonnoa11n 

·-DicraJ'lwn scopariwn -�':'�i�� 
Dryopteria fiZ.i:c-ma.a 
Me ZanarïU'I! diiurnum 

.Q:aucus CarotC 
'Olechoma hedt-raoea 

A.rrlinatheM e latiua · Ftml1'� mura�ia 
Gewn w'banum. 
c arpimta :&i tÙlus 
Lin.aria !litoia ta 
H"flpocha.1iria radiaata 
lapafina pomnunia 
Epi

_
l..Qb.iüm mon tan� 

;Fréquence s :  Frêq . /rêquence.s. g roupe u; Fréq . : Frêq. ; ;  ; Fréquences ; Fréq . /rêquences groupe u ;  Fréq .
; Frêq .

� 
. 

total es 
. 

l : 11 a : I l.À.,_ :  I l  y : gr-. t l l :gr.lV :; : totales ; I : I l  0 11 e' ; 11 Y ;gr . 1 1 1 '. gr. I V ; 
-. ---� :-,-, -�- 113 : 36 �--9-�-14-'.; Nombre de relevés ;----;3"8'. 11 19 36 . ;--9-;-,-4-· 

V 
V 
V 
V 

IV 
IV 
IV 

I l l  
I l l  
'I I I  
I l l  
I l l  
1 I l  
I l  
I l  
I l  

I l l  
J I  
l 
l 
1 
1 
l 

I I I  
1 I l  
I l  
I l  
1 
1 

I l l  
l l  
I l  
l 
l 
l 
l 
1 
1 
1 

I l l  
I l  
l 
1 
l 
l 
1 
l 
l 
l 

·r 
1 
1 

l i  
· l i  
I l  
I I  
I I  
I l  
l l  
I l  
I I  
I l  
J I  
I I  
I l  
I l  
I I  
J I  

1 
1 
l 
l 
1 
l 
l 
1 
l 
l 
1 
l 
l 
l 
l 
l 
1 
l 

V V V 
V V V 
V V V 

. V I V  I V  
; I l l  V IV . V V I l l  

IV I l l  IV 
I l l  I II 

IV I l l  I I I  
IV 1 I l  
IV I I  I V  
I I  I I  I I I  

I I I  I l l  I V  

qp .  ; : 
J I  
1 
1 
1 
1 
1 

IV 
JI 
l 

I l  
1 
1 

I I I  
r : 1 1  · rr 
1 

l i  
1 
1 
1 
1 

1 
1 

l i  
l 
1 
l 
1 

I I I  
I I I  

1 
JI 
l i  

1 
1 
l 

I l  
l 

I l  
J I  

1 
1 
1 

I I  
I l  
JI 
JI 
[[  
I l  
II 
I l  
I l 

1 
l 
l 

l i l  
! !  

l 
I l l  

1 
l 
1 
1 
I 
l 
l 
l 
l 

l 1 
I l  l 

I l l  l 
l I l  1 1  
I l l II 
I l l  I I I  
I l l  l I l  

I l l  
I I I  
I l l  
I I I  

1 
I I  I l  
1 I l  
l I I  
1 I l  

I l  

1 
1 
1 

l i  l 
I l  l 
I l  1 
I l  1 
l i  1 
l I l  
l l i  

I l  
I l  
I l  

V 1 I l  
V l l I  
V IV 
V V 
V V 
·V IV 
IV IV 

I I I  I l l  
I l l  
I l l  I I I ·  
I I I  I I I  

IV III  
IV  

1 l i l  
l i  
l 1 I l  

I l l  IV 
l I I  l i l  

l 
1 
l l 
1 II 
1 I l  

I l l  V 
I l l  V 
1 l l i l  
1 1  I l  
1 
1 

IV 
I l  
l 
I . , V 
1 : IV 
1 : I l l  
1 : l i l  

I I I  
I I I  

I I I  : lffi 
l 
1 

I l  
1 

I I I I  
I l  I l  
1 l I l  

I I I  l 
I I I  1 
I l  I l  
I I  I f  
I l  
li 
II 
1 
1 l i  

I l  I I  
l i  I I  
I l  JI 

1 
1 

l 
1 

JI 
Il l 
I l  J 
l 1 
l I l  
l 
1 
1 
1 
l 
1 

JI 
I l  

V 
IV 

I l l  
I l  

l i l  
IV 
Ir  

I l l  
. J 
JI 

I l l  
Ill  
IV 

: : 
' l  : :  

J I  
1 

JI 

V 
IV 
V 
V 

: : 

IV 1 : : 
IV . .  
IV : : 

J I J  

m l  I J J  
I l l  
I l l  

1 
1 
1 
1 

I I  

JI 
I I I  
I I I  
I I I  . .  
I l l  

1 
1 
l 
1 
1 
1 . . 
1 : :  
l 

I l  

JI 

H eracleum sphondy7.iwn 
S'lel Zaria Jraminea · 
Galium Cruciata 
Rhinan th us minor 
Vicia hiPsuta 
Queraus llex 
Oeni:znthe crocata 
Myosotis disaolor 
Sonchua asper 
Ligustrum lJulgare 
P estuca rubra 
Festuaa arundinacea 
Sucaiaa pro:tensis 

A grostis stolonifera 
V aca in ium My rti ll us 

H ieracium Pi lose l la 
Cil-sium fi1.ipendu.ltm1 
Dr'yopteris di'latata 
Viola l.aatea 

u.iex Gallii 
Ptytudoaçl.eropodium pW"Wll 
B e tula pubescens 
J aioua e ffusus 
Fra:cinus exce lsior 

P runus avium 
E iqihorèia qmygda. loidss 
Meland.rium alb1.111 
Rwne:r: crispus 
Hyperiaum perforatum 
Cornue eanguinea 
Fragaria vesaa 
Crepis virens 
Branus sterilis 
GeranitQ!'I disaectum 
Sonchtd.i oleraceua 
Luzula campe.strie 
Festuca ovina 
Loti.te corn iculatua 
Seneeio sy lvaticus 
Thuidium Tamarisaifolium 
Dic'i-anelZa hete:romalla 
.'.:;�: :•:-? :•:c ! �!:: t::l"!.'t.mc�· c 
Galik!TI palustre 
Ra.ph.anus Raphanistrum 
Cirsiwn arvense 
Avena fatua 
Sen6oio Jaaobaea 
le lium pel"'enne 
Cerastium aaespitoswn 
Ranunculus aal'is 
Lychnis Flos-cuauli. 
Pclygonatum multifLorum 
Agrostis can.ina 
Wahleribergia hederacea 
Asplenium Adiantum-nigrum 
Primula vulgaris 
Brune lla vulgaria 
Vfoia Cracaa 
Tarus · baaaata 
Abi.ea aZba 
Atrichwn undula.tum 
PLagiotheaiwn s i lvatiawn 

Mnium homwn 
Ajuga reptans 
Branus mollis 
P..YJ pmtensis 
Vicia sepiwn 

J111cus conglomeratus 
T ri-folium. pl"atenae 
SvZanwn Duleamara 
Pt'O. annua 
Taroaxac1111 o ffiaina 'le 
Galeopsis Tetra.hit 
Cir<Biimi palustre 
ugnW'lda regalis 
A thy riurn Fil i:-femina 
Qpitis Acetosella 
Lysimachia nemorum 
vVtca minor 
B.,tula pendula 
MBdica.go littoraLia 
PiJtU8 Pinaster 
sieglingia decumbens 
Brachypodiwn pinnatwn 

I l  
1 
1 

1 
1 
1 

'! 
1 
1 
1 
l 
1 
1 

1 
1 
l 
l 

JI 
1 
1 
1 
1 
1 
l 
1 
1 

JI 
JI 
l I l  

I I  
l i  
l i  
I l  
l i  l : 
JI 
J I  
l J I  

JI 
Il  
Il 
I l  
I I  
J I  
I l  
I I  
l i  

l : I l  
I l  
I l  

1 

J I  
I l  
I l  

Mespilus germanica, Circaea lutetiana, Oxalis acetosella, 
Lysimachia nemorum et des espèces de lieux humides : 

Ouerco fagetea ( B R-B L. et V I EG L E R , 1 937) dominent. 
La présence de Dryopteris filix-mas, Lysimachia nemo­
rum, Polygonatum multiflorum témoigne d'une- affinité 
avec l'ordre des Fagetalia sylvaticae (PAWL, 1 928) . De 
plus la présence de Circaea lutetiana, Vinca minor, Endy­
mion non-scriptus, Euphorbia amygdaloides, Athyrium 
filix-femina, Viola riviniana rapproche cette unité du 
Fagion ( LUQUET, 1 926, TX et D I EMONT, 1 936) . 

Asplenium adiantumnigrum, Galium palustre, Angelica 
sylvestris. On remarque aussi la présence de plantes de 
vieux murs comme Asplenium ruta muraria. Le� espèces 
rudérales sont par contre très faiblement représentées sur 
ce type de talus. 

Affinités phytosociologiques 

Sur ce type de talus, les espèces de la classe des 
La végétation de ces talus présente une affinité 

mqins nette avec la classe des Ouercetea robori-petraeae 
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(B R -B L ët TX 1 943) et en particul ier avec l'ordre du 
Ouercion robori-petraeae B R-B L 1 93 1  )typique des forêts 
mésophi les bretonnes (C LEMENT, G LOAG U E N  et 
TOU F F ET, 1 974) dont certaines espèces différentiel les 
sont représentées ici : Dicranum scoparium. 

Comme dans l'ensemble de nos relevés, la péné­
tration des plantes de la c lasse des Rhamno prunetea 
( R I V .  GOD et CAR BON N E L, 1 96 1 )  est importante. 
Quelques espèces de l'ordre des Pruneta/ia spinosae 
( TX 1 952) sont présentes dans cette un ité, a insi //ex 
aquifoliurn qui  est une caractéristique du Ligustro­
Rubion ulmifolii (Annick DELE LIS-DUSOLL I E R  et 
G EH U ,  1 972) . 

E nfin certaines espèces, local isées à la base des 
talus, montrent une aff in ité avec la c lasse du Molinio 
juncetea B R-BL.  1 947 et avec l'ordre des Molinetalia 
(KOCH, 1 926) : Juncus conglomeratus, Juncus effusus, 
Lychnis flos cucu li . . .  

L'appartenance de cette végétation à un grand 
nombre d 'un ités phytosociologiques est due à u n  gradient 
écologique très prononcé sur la faible hauteur de la levée 
de terre pu isque l 'on passe d 'un mi l ieu sec en haut à un 
mi l ieu humide en bas. 

Détails de structure 

Ce type de ta lus correspond à : 
- des talus à pente abrupte, typiques des chemins 

creux très sombres et profonds; leur physionomie est 
marquée par la présence d'Umbilicus rupestris et Polypo­
dium vu/gare entre les p ierres ; 

· des talus en l imite de champs; la pente de leurs 
flancs est moins forte, mais la strate herbacée est néan· 
moins maintenue à l 'ombre par un couvert dense qui 
garde une certaine humid ité ; 

· des versants de talus exposés au nord et qui 
présentent une pente assez forte. 

Un des caractères marquants est l ' importance 
prise par les arbres qu i  sont généralement ·hauts et non 
émondés. En effet, ces talus sont souvent abandonnés, i l s  
ne sont p lus  fauchés depu is longtemps et constituent en 
général de très bons abr is  pour l e  gibier. Ce sont aussi des 
brise-vent efficaces. 

La composition foristique montre que la pente 
de la l evée de terre, souvent renforcée par des p ierres, 
détermine la présence d 'un  certain nombre de plantes de 
v ieux murs et de mousses (fig. 1 ) .  
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fig. 1 : PROFILS SCHEMATIQUES Of LA VEGETATIClt 

SUR LES TALUS A THtOANCE SYUATIQ� 

TALUS A Pl::NTE AilRUPîl 

.�E - Sl<I 

Polypodha vu!gare 
\M b i l i m  '"""'''\ 

nOl:lbreu1.es Housses :::;:,.:":;:. ;::�::::.'.\.-� Pterid ium aqullinu•� 
Rubus frut icosua 
�aliur1 Apar�ne . 
Oigitalü puçpurea _:· 

� . 

s- N Quercu$ pedunculat 
AgrnH i • C<"ui• � 
!e;ucrium scorodonia 
Stella-ria Holostea 
Arlthoxanthum odoratum 
:lex aqulfo l1um T'vt. 

Dactyli• glomerata 

fttGUJ!tY 

BUBRY 

Sur le sommet, les Graminées sont plus nom­
breuses ; e l les se mêlent aux fougères, au Chèvrefeu i l le,  
au Lierre, au Houx et à la  Germandrée. 

L'ombre, l 'humid ité et la fraîcheur ont un im­
pact très net sur la végétation herbacée, ceci est surtout 
sensible dans les chemins creux où les plantes présentent 
de larges feu i l les qui  témoignent d'une forte croissance. 

2 - Talus buissonneux herbacés et secs 
(groupe 1 1 )  

Ce groupement a été isolé à partir des d ia­
grammes de relevés grâce à la c lassification automatique1 
on peut y faire trois subdivisions. 

Dans le sous-groupe de relevés 1 1  a ,  sont fré­
quentes : Crataegus monogyna, Stellaria holostea, Ga­
lium aparine, Prunus spinosa, Rosa canina, Conopodium 
majus, Centaurea nigra, Rumex acetosella, Achillea 
millefolium, Ga/ium mo!lugo, Veronica chamaedrys, 
Sambucus nigra, Evonymus europaeus, Daucus carota, 
Glechoma hederacea, Geum urbanum. 

Le sous-groupe 1 1  6 est p lutôt marqué par Rosa 
canina, Sarothamnus scoparius, Jasione montana, Lotus 
uliginosus, Centaurea nigra, Chrysanthemum leucanthe­
mum, C!inopodium vu/gare. 

Le sous-groupe I l  Y ne possède pas d 'espèces 
propres mais il s'isole sur le graphe et on remarque la 
fréquence particu l ière de Lapsana communis, Hypochae­
ris radicata, Dryopteris filix-mas et Melandrium diurnum. 

La rudéral i sation qui se fait sentir sur la  p lupart 



des types de talus est nettement plus marquée sur les 
talus de ce groupe 1 1 .  

De plus, nous avons trouvé au niveau de ces haies 
de nombreuses messicoles et plantes de friches. Ce fait a 
été mis en évidence par l 'analyse des correspondances; au 
niveau du graphe des espèces, nous avons isolé une unité 
qui  ne correspond pas à un  groupe de relevés mais à une 
végétation rudérale. 

Les relevés appartenant à ces groupes ont été 
effectués dans toutes les régions étudiées en Bretagne. 

Le graphe montrant l'action des données écolo­
giques fait apparaître la concordance de cette unité avec 
les levées de terre exposées au sud, avec des arbres de 
faible hauteur et dont le recouvrement au sol des 
branches est peu important, avec des talus fauchés régu­
l ièrement, s11cs et à faible pente. 

Les exigences des différentes espèces sont variées; 
on trouve aussi 

'
bien des espèces de lieux secs telles que 

Daucus carota ou Achillea millefolium que des espèces 
de haies et bois clairs comme Stel/aria holostea. Les 
plantes rudérales et messicoles y sont relativement 
nombreuses. 

a - Talus buissonneux (sous-groupe Il a ) 

La composition floristique met en évidence 
l'importance de la strate arbustive, marquée au prin­
temps par la floraison de I' Aubépine. 

Affinités phytosociologiques 

Ce sous-groupe s'apparente surtout à la classe des 
Rhamno prunetea (R IV.  GOQet CARBON N E L, 1 96 1 )  et 
à l'ordre des Prunetalia spinosae (Tx 1 952) grâce à 
Cartaegus monogyna, Prunus spinosa, Rosa canina et 
Ligustrum vu/gare (Annick DELE LIS-DUSOLLI E R ,  
et G EHU, 1 972) . I l  semble correspondre à une sous­

association de l'Ulico-Prunetum spinosae appartenant 
au Ligustro-rubion ulmifolii (Annick D E LE LIS 
DUSOLLI E R  et GEHU,  1 972) nommé Sambucetosum, 
décrit par Annick D E LE LIS D USO L L I E R  ( 1 972), car 
on retrouve des espèces caractéristiques de cette un ité : 
Urtica dioica, Sambucus nigra. 

L'affinité avec l a  classe des Querco-Fagetea 
(B R-B L et V I EG L. 1 937) est assez faible; cependant on 
retrouve des espèces caractéristiques comme Corylus 
avellana. 

On note également la pénétration soit d'espèces 
qui  appartiennent à des groupements de mauvaises 
herbes : Raphanus raphanistr:um, Polygonum convol­
vulus, soit d'espèces telles qu'Achil/ea millefolium, 

PHYTOECOLOGI E  DES TALUS' 

Dacty/is glomerata, Daucus carota, Urtica dioica, Cen­
taurea nigra, Galium mollugo, Heracleum sphondy/ium 
qui caractérisent les groupements de prairies atlantiques 
fauchées et en particulier l'ordre des Arrhenatheretalia 
' (PAWL, 1 928) . 

Détails de structure 

Dans cette u nité de nombreux talus ont une 
stratification de végétation très nette (fig. 2) .  

Les arbres sont taillés en têtards et dégarnis à la  
base permettant u n  bon éclairage au n iveau de la levée de 
terre. Dans certains.cas ils peuvent même être absents. 
La strate arbustive de 50 cm à deux mètres est dense, on 
y trouve en abondance Crataegus monogyna, Prunus spi­
nosa et Rosa canina. La strate herbacée est dominée par 
les G raminées au pied des arbustes, le Gà/ium aparine 
est souvent abondant. 

C'est dans ce groupe que l'on situe les talus à 
plesse où les arbres sont émondés et les arbustes tai l lés 
de façon à obtenir u ne clôture qui est renforcée par des 
branchages tressés et parfois des pierres dressées (fig. 2) . 

fig. 2 .PllOFILS SCHEMATIQUES DE LA VEGETATION 
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b - Talus secs à genêt à balais (groupe I l  B ) 

Affinités phytosociolqgiques et dynamiques 

Ces talus ont u ne végétation souvent peu élevée 
marquée au printemps par la floraison du Genêt. Parfois 
i ls  ont été p lantés d'arbres ou bien envahis par le Saùle. 
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Cette unité présente des affinités assez nettes 
avec une sous-association de l 'U/ico-Prunetum spinosae 
(Annick D ELELIS DUSOLLI E R  et G E HU, 1972} ap­
pelée Sarothamnetosum ( D E LE LIS  et G i:HU, 1 972) ; 
elle correspondrait à u ne version pauvre de l'Ulico P�u­
netum spinosae rencontrée sur des sols sil iceux bien 
drainés. 

En fait nous avons ici une seu le caractéristique, le 
Sarothamnus scoparius mais i l  est accompagné de Teu­
crium scorodonia, Dactylis glomerata et Pteridium aqui­
linum ce qui  appuie cette hypothèse (fig. 3) .  

La  synsystématique est donc la suivante : 
- Rhamno-prunetea( R IV.  GOD et CARBON N E L, 

1961 ) . 
- Prunetalia spinosae (TX 1 952) .  
- ligustro-Rubion ulmifolii (Annick D E  LE LIS 

DUSOLLI E R  et G i:HU 1972) . 
- U/ico-Prunetum spinosae (Annick D E LE LIS 

DUSOLL I E R  et G i:HU, 1 972) . 
- Sarothamnetosum (Ann ick D E LELIS DU­

SO LLI E R  et Gi:HU, 1972) . 

Néanmoins certains relevés ont une position p lus 
intermédiaire ; la végétation semble alors influencée par 
des groupements de berne tels que les décrit CO R 1 L­
LION ( 1 97 1 )  dans la notice de la carte de végétation du 
Massif armoricain avec Chrysanthemum leucanthemum, 
Achillea millefo/ium, Bromus mollis . . .  

TALUS A SACLES 

Fig. 3 : PROFILS SCHEMATIQUES DE LA VEGETATION 

SUR LES TALUS A GENETS ET A SAULES 

LE THELIN 

Ce type de talus à Sarothamnus scoparius pourrait 
résu lter de l'abandon de talus herbeux. Après le Genêt, 
l'Ajonc d'Europe peut s'y instal ler pour ensu ite laisser la 
place aux espèces arbustives du Prunetalla, à moins que 
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l'humidité ne  soit suffisante pour permettre au  Saule de 
se développer. 

Détails de structure 

Ces talus secs à genêts se développent surtout 
en bordure de champs cu ltivés exposés. 

Lorsque les saules s' implantent, ils remplacent 
les ajoncs et on assiste à une légère modification de la 
répartition des espèces (fig. 3) .  

c - Talus herbeux (groupe I l  Y 

Cette unité ne possède pas d'espèces caractéris­
tiques; cependant nous l'avons isolée par l'analyse 
mathématique. L'étude structurale fine montre que l'on 
y trouve des formes précises. 

Affinités phytosociologitjues 

On retrouve dans ce sous-groupe des caractéris­
tiques de la classe des Rhamno prunetea ( R I V .  GOD et 
CAR BON N E L, 1 961 ) mais -ici les espèces de prairies 
sil icoles comme Hypochaeris radicata sont m ieux repré­
sentées. Les plantes de friches telles que Lapsana com" 
munis y sont également abondantes. 

Détai ls  de structure 

DéJns ce groupe se situent les talus du Léon dé­
pourvus d'arbres dont la végétation correspond plutôt 
à des l ieux secs. 

1 1  est possible aussi de rapprocher de ce type les 
talus envahis par les ronces et qui ne possèdent qu'un 
nombre réduit d'espèces (fig. 4.) . 
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3 - Talus à tendance méridionale (groupe 
I l l ) .  

Ce groupe 1 1 1 ,  mis en évidence d'après les graphes 
d'analyse des correspondances et les tableaux phytoso­
ciologiques, est défini par des espèces qui ont une aire de 
répartition méridionale telles que Rubia peregrina ou 
Quercus ilex. El les sont accompagnées d'espèces thermo­
phi les à nuance subatlantique telles que Tamus commu­
nis ou Ruscus aculeatus et de Medicago littoralis qu i est 
une plante côtière sud armoricaine. Parmi les autres 
espèces à fréquence élevée, on trouve Rumex acetosa, 
Vicia sativa, Scrofularia nodosa, Geranium robertianum, 
Arum maculatum, Iris pseudacorus. L'orme est ici pré­
sent comme dans de nombreuses régions l ittorales. 

Les relevés de cette un ité ont été effectués pour 
la plupart en presqu'île de Rhùys, dans la région de 
Sarzeau . 

Affinités phytosociologiques et dynamiques 

La présence de Rubia peregrina permet de penser 
que ce groupement est proche du Rubio-Ulicetum euro­
peï (Annick DELELIS  DUSO L L I E R  et G ËHU, 1 972) 
qui est présent uniquement dans les régions côtières. 

Le tableau synsystématique est le suivant : 
- Rhamno-Prunetea R I V.  GOD et CAR BONN EL, 

1 96 1 ; 
· Prunetalia spinosaeTX 1 952 ; 
- Ligustro-Rubion ulmifolii (Annick DELELIS  

DUSO L L I E R  et  GËHU, 1 972) ; 
- Rubio-Ulicetum europei G ËHU ( 1 964) 1 972 ; 

L'évolution de ce type de végétation semblerait 
se faire vers une forêt à caractère thermo-atlantique 
appartenant à la classe des Ouercetea roboripetrae (Br-BI 
TX 1 943) ; les espèces suivantes présentes dans notre 
unité en témoignent : Lonicera periclymenum, Betonica 
officinalis, Teucrium scorodonia, Hyperichum pulchrum, 
Blechnum spicant. De plus, Ruscus aculeatus, Rubia 
peregrina et Tamus communis caractérisent l'a l l iance du 
Ouercion occidentale ( B R-B L 1 967) (ordre des Ouerceta­
lia Robori-petraeae TX 1 931 ) . 

La présence de Geranium robertianum, Ruscus 
aculeatus, Stellaria holostea... .  appartenant d'après 
CO R I LLION ( 1 97 1 ) à la frênaie-ormaie littorale mérite 
aussi d'être signalée. 

Détails de structure 

Le p lus souvent côtiers, ces ta lus sont marqués 
par le vent, d'où une certaine d issymétrie. I l s  sont très 
rarement entretenus et, du fait du recouvrement des 
arbres, la strate herbacée jouit d'un abri assez dense. 
Les Graminées ne s'étendent que sur la marge inférieure 
du talus (fig. 5) .  

PHYTOËCOLOGI E  DES TALUS 

F l a. .  5 PROFIL SCHEMATIQUE DE L A  VEGETATION 
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4 - Talus à Ëricacées ( groupe IV) 

Ce type se d istingue nettement grâce aux espèces 
suivantes : Ulex europaeus, Agrostis setacea, Erica cine­
rea, Erica ciliaris, Calluna vulgaris, Ulex minor, Ulex 
gallii, Potentilla erecta, Bleehnum spicant, Polygala 
serpyllifolia, Molinia caerulea, Scorzonera humilis, 
Galium saxatile. 

Les relevés proviennent des Monts d' Arrée, des 
landes de Lanvaux, de la région de Paimpont ... <?n les 
trouve dans des régions de landes et p lus rarement dans 
des zones de cu ltures ou de prairies. 

Affinités phytosociologiques et dynamiques 

La présence d'espèces des landes sèches et mé­
sophi les, Erica ciliaris, Erica cinerea, U/ex europaeus, 
Ulex minor ou U/ex gal/ii, permet de rattacher cette 
végétation à la classe des Nardo-Cal/unetea (PRE IS ING,  
1 949) ou  aux  Calluno-Ulicetea B R-B  L ,  TX 1 943 et  plus 
précisément à l'ordre des Erico-l.Îlicetalia ( BR-BL,PI NTO 
DA SI LVA, ROZEi  RA, 1 964) ou des Calluno-U/icetalia 
et à l'allia nce de l'U/icion (Ulicion nanae Duvign. 1 944 
+ Ulicion gallii, des ABBAYES et CO R I LLION,  1 949) . 

L'évolution de ces groupements, dont le carac­
tère acidophi le est très marqué, peut se faire vers le 
Sarothamnion ( TX 1 945 ou TX, P R E IS ING,  1 949) dont 
la végétation plus élevée est caractérisée par Sarotham­
nus scoparius mais où l'on trouve aussi Pteridium aquili­
num, Teucrium scorodonia, Ulex europaeus, Rubus pl. 
sp. Le plus souvent il semble y avoir directement passage 
aux Prunetalia. 

La présence de ce type de talus peut être l iée à un 
environnement de landes ou être témoin de landes exis­
tant avant la mise en cu lture. 

Détails de structure 

1 1  existe différentes répartitions de . la végétation 
au niveau de la levée de terrre, en fonction du mode de 
construction ; ce sont souvent des talus pierreux pro-
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pic es à l'extension des mousses ; parfois I '  Ajonc d'Europe 
a été semé sur le sommet comme dans le Léon autrefois 
(fig. 6 ) .  Nous constatons que les talus plantés en rési­
neux appartiennent très souvent à ce groupe. 

fig. 6 PROF ILS SCHEMATIQUES OE LA VEGETATJON 
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CONC LUSION 

En résumé, i l  appara ît que les un ités phytosocio­
logiques différenciées sont peu nettes à l 'exception du 
groupement des Erico-Ulicetalia. En effet, on rencontre 
souvent sur le même talus un mé lange d'espèces apparte­
nant à des un ités de végétation d ifférentes. Cela provient 
sans doute de la d ifficulté d'adapter les méthodes de 
phytosociologie classique à un versant de talus étroit et 
plus ou moins hétérogène. 

La diversité floristique est très grande et les 
espèces caractéristiques de tel ou tel type sont en trop 
faible nombre pou r que l 'on puisse dès maintenant déter­
miner avec précision des associations végétales ; néan­
moins, la présence constante d'un ensemble d'espèces 
préférantes peut iltre un facteur de caractérisation. 

Nous avons tenté de schématiser quelques points 
de la dynamique de la végétation des talus, l 'évolution 
semble se faire de -la man ière suivante : 

Ulicetalia � ? Ouercetalia ilicis 
Forêt déboisée � Sarothamnion Prunetalia --4 tai l l is Ouercetalia roboripetraeae 

/ 
Fagetali� silvaticae 

Fourré 

P . .  F ' h  / rair1es ne es 
abandonnées Î 

Cu ltures 

Cette étude prél iminaire est insuffisante pour 
différencier nettement des types de ta lus ; elle doit être 
complétée par une étude plus approfondie de la physio­
nomie et de la structure de la végétation, du mode de 
construction et de l'entretien des talus. En effet, 

SUMMARY 

Phytosociological studies of hedges in 
Brittany 

l t  was necessary to define the differents hedges 
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l 'homme joue un  rôle déterm inant sur la d istribution des 
espèces par le traitement qu'i l  fait subir aux arbres et 
aux p lantes basses ainsi que par la nature des zones 
agricoles. 

in Brittany ; the main work was to separate the types 
according the phytosociological princ ipes. Sorne struc­
tural and ecological data were used to complete this 
study ; that may al low to understand the differents 
possible evolution of vegetation. 
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